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50inlMum :-Poésie: Un Souvenir à Dieu pendant les vacances-
lhrunt que.--La National canadie.,ne--façiüse, essai pur M.

Achille Belle, ,idevant président du Cercle Littérire, <sdance du
muai 1857).-Guúrison de Jérémie Morrier,-Luîin de probité

entre un gentilhomme et son fermier.-Brave soldat et bon fils-
Touchaute fraternité6 des champs de battaille.
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UitlWdl1lL t' 10.1, ßiîial Iut 10 110('w.

Enfantsi qui, loin du bruit des viles,
Aprés de longs mois de travaux,
1'ouvez passer, libres, tranurlillUs,
Des jours contacrés au repos;
Dans vos cour.ses délicieuses
A travers les champs et les bois
Arrêtez-vous, troupes joyeuses,
Stusplerdez vos jeux quel quefois

Sur les gazon et sousPm
Dans vos pase-temis les plus doux,
[Efntfants, malgré votre jeulle age,
Pensez à Dieu, recueill'z.vos.

Quand, des I ises f'raiîches et pures
Le soufile, balngnt les Ileurs;
Passe cn vos blondes chevelurs
Et rend plus vives vos couleurs ,
Quand les oiseaux, sur votre roUite,
Rediseut leurs refraimts joyeux,
Et quand l'écho qui les écoute
Cherche à les répéter comme cux:

"'ur les gazons et sous.'Yombrage, &c., &c.

En vous eflleurant de ses ailes,
Quand le papillon inconstalnl,
'lTour-à-tour sur les lieurs nouvelles
Devant vous se pose un instant
D'une muain i légère et timide
Qaand vous venez pour le saisir,
Quand, reprenant son vol rapide,
11 6chuappie à votre désir :

Sur les gazons et sous l'ombrage, &e., &c.

C'est Dieu qui conduit toutes choses,
Le soleil, le vent, les raisons ;
C'est lui qui «fit fleurir les roses,
Et produire aux champs leur moissons i
C'est lui qui guèrit la souffrance
Lui qui soutient dans le mialleur ;
C'est lui qui donne l'espérance,
Et console dans la douleur.

Sur, les ,axons et sopus l'omibrae, &C., c

c .

P'ensez à Dieu dans votre enfance,
Pour y penser longtemps encor,
Qu'il vous garde votre innocence,
C'est un si prùcieux trésor !
Pensez à Dieu toute la vie,
Et jamais de ces heureux jours
Dont jouit votre âme ravie,
mcni ne viendra trouler le rours.

Sur les gazons et sous l'ombrage
Dans vos passe-temps les plus doux,
Eufants, malgré votre jeune áge
Pensez à Dieu, recueillez-vous,

Labbé Cusivoios.
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8031AI l~ l.-L fRmanifestations à 1onie en l'honuu thi Bou;veain
Pontife-De P5excellenice du gouverneiment Pontilicat-elexions
rur la crise des Etats-Unis.

Les dL'rnies.'* manifestalions qui oit ei lien à Rome

et dans les Etals Pontificaux, à Loccasion de lanuiver-
saire du couronnomcat du Souverain Pontife, sonrt un
n de grandi consolalioin pour les catholigues.

Après tous les ciorls tentés par les Révlut iaires,
e Souverain Pontife, dans scs Etats, est done aimé et

chéri de la grande majorité de la Population.
Cependant on n'a négligé aucun moyen de lui aliéner

esý esprits.
J.1oumnaux i ncendilaires, pamphlets calomniateurs, eL-

ors conjurés des soci éts secrètes unies à la propagande

protestante, rien n'a été épargné.

On a fait luire aux yeux de ce peuple, encore sans

xpérience, les promesses d'n bonheur chimérique, cui

i'existe et qui n'a jamais existé que dans les papiers, et

ans les rêves fantastiques des réformateurs modernes.

On lui a cxagéré les maux inhérents à la condition
mimaine, et on les a attribués injustement au systùme

ouvernemental qui le régit.
On lui a dit, à ce peuple, que s'il changeait de condi-

ion, une ère nouvelle de lumière et de progrès luirait

Our lui.
On lui a répété sur tous les tons, qu'il n'y avait au

monde, qu'une seule forme de gouvernment qui put lui

onner ce bonheur promis ; et cette forme de gouverne-

rient est précisément celle qu'il n'a pas, et qui est telle,
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